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4, Oü’AüX COLOSIISFEUILLETON Cla«auKi ponr cent de 

molnaw. A. ARMOURdes chevaux de poste, dit-il.... 
Vous m’excuserez de vous laisser 
seule ici....Il faut que je me ren­
de à Saiimouse... Je ne serai pas 
absent plus d’une semaine. “ 
. Il partit, en effet, quelq 
heures plus tard, et Mme B! 
che se trouva abandonnée à elle- 
même et maîtresse d’elle pour 
plusieurs jours.

Ses angoisses étaient plus in­
tolérables encorequ’au lendemain 
du crime. Ce n’étaitj plus contre 
des fantômes qu’elle avait à se 
défendre maintenant ; Chupin 
existait, et sa voix, si elle n’était 
pas plus terrible que celle de la 
conscience, pouvait être enten­
due.

Cinquante pour sent de

rnolu#Manufacturier et Importateur

MOMES POOR ERMOREMEIT livres! livres ü livresm1 MONSIEUR LEGOQGRAPHIQUES
court délai Bibliothèques ^fournies au 
complet. Vente en gço» de livres reliés ot 

papeterie À dee prix extrêmement bas 
iement par traite de,banque ou mandat-

société) qui a acquis me grentke eaeè- 
rience dans les ditléronts besoins de* 
dames et des messieurs à l'étranger et 
dans les colonies, agit comme agent géné­
ral, et exécute avec économie et célérité 
los commissions qu'on lui confie, pour 
toute demande petite ou grande venant de 
l'Europe. Des corrfsj>ondunts dans toutes 
les parties.
v Manufactures et patentes, aussi enlre^ 
prises financières et commerciales placées 
sur le marché anglais. Honoraires payés 
d’avance £'25 sterling. Pai entés reoher-

Epargutv. du temps, des peines et des 
dépenses, en communiquant avec M. Pye, 
154 rue West Regent, Glasgow,

Une remis • *<t ra dans tous Itw cas ac» 
cotnpagneo «, inslmctions.

Ottawa, IG Novembre 1886 -3m.

î D'IMAGES, MIROIRS,ues de
Pat Pour Avocats, Docteurs, Membres 

du Clergé, Marchands, Ecole» 
et Collèges.

an- (Glaces de fabrique allemande et anglaise)

Tableaux à l’huile anglais, français 
et ailemaids,

Aussi, toutes sortes de Peintures, Ca 
dres en pluche, et de canevas 

pour tableaux
I.BS MARCHAIS DISES NO ST VENDUES 

PAYABLE TANT L4 SEMAINE 
MOIS

IM AG BS ENCADREES AU PRIX DES 
MANUFACTURES

Yenex me faire une visite,

posta à ordre.

L'HOHMIR DJ N01Î

IDA ” J. MOSCBIPT, P TB et Ole..
Un moment de silence suivit. 

Martial n'aimait que très-médio­
crement son père, et il n’en était 
pas aimé, il le savait ; et il s’é­
tonnait de l’amère tristesse qui 
l’envahissait en songeant qu’il 
n’était plus.

Puis, il y avait antre chose 
encore.

D’rprès cette lettre, que m’ap­
porte nn exprès, poursuivit-il, 
tout le monde, à Sairmeuse, croit 
à nn accident. Mais moi., moi !.. 

Eh bien !..
Moi, je crois à un crime.
Une exclamation d’effroi échap­

pa à tante Médie, et Mme Blan­
che pâlit.

A nn crime ! murmura-t-elle. 
Oui Blanche, et je pourrais 

nommer le coupable. Oh ! mes 
pressentiments ne me trompent 
pas. Le meurtrier de mon père 
est celui qui a tenté d’assassiner 
le marquis de Courtemieu....

Jean Lacheneur !..
Martial baissa tristement la 

tête. C’était répondre.
Et vous ne le dénoncez pas, 

s’écria la jeune femme, et vous 
ne courez pas demander vengean­
ce à la justice !....

physionomie de Martial 
devenait de plus en plus sombre 

A quoi bon !.. répondit-il. Je 
n'ai à donner que des preuves 
morales, et c’est des preuves ma­
térielles qu’il faut à la justice.

Il eut un geste d’affreux dé­
couragement, et, d’une voix sour­
de, répondant à ses pensées plu­
tôt que s’adressant à sa femme, 
il poursuivit :

Le duc de Sairmeuse et le 
marquis de Courtemieu ont ré­
colté ce qu’ils avaient semé. La 

boit jamais le sang 
panda, et tôt ou tard le crime 
s’expie.

Mme Blanche frémissait. Cha­
cune des paroles de son mari 
trouvait nn écho en elle. Il eût 
parlé ponr elle qu’il ne se fût 
pas exprimé autrement.

Martial, fit-elle, essayant de le 
détourner de ses funèbres pré­
occupations, Martial !

Il ne parut pas l’entendre, et 
dn même ton il continua :

Ces Lacheneur viva-ent heu 
reux et honorés avant notre ar­
rivée à Sairmeuse. Leur condui­
te a été au-dessus de tout éloge, 
ils ont poussé la probité jusqu’à 
l’héroïsme. D’un mot, nous pou­
vions nous les attacher-et eu fai 
re nos amis les pins sûrs et les 
pins dévoués....C’était notre de­
voir avant notre intérêt. Nous ne 
l’avons pas compris. Nous les 
avons humiliés, ruinés, exaspé­
rés, poussés à bout....De telles 
fautes se payent. Il est de 
gens qu’on doit respecter, si on 
n’est pas sûr de les anéantir d’an 
coup, eux et les leurs....Qui me 
dit qu’à la place de Jean Lache­
neur, je n’agirais pas comme

RELIURE, PAPETERIE.
Relieurs EcportaUurs, Papetiers, Editeurs

\ OU LE
T ES soussignés qui assistent aux pm 
l_i pales ventes de livres et de tableaux, 
et qui achètent des bibliothèques des par­
ticuliers de grand prix en Angleterre et 
sur le continent, peuvent fournir des livres 
à environ 50 pour cent de moins 
prix coûtant ordinaire. Tableaux, 
et MSS achetés sur ordre.

Tous les livres neuls et de seconde main 
et les rerues seront livrés dans le plus

154, RUB WEST REGENT, GLASGOW, 

ECOSSE.
iB

t Et ▼©»* ▼©a» èporgneres an 
âe a 25 par eent. que le 

Livresr ■m BONNE NOUVELLE DU PAYS!
Si Mme Blanche eût su où le N-, B-'Je /eDdra! marcbauds les. , ^ v ^ t» t mouiur68f cadres, peintures, miroirs, cane-

prendre, le miserable, elle eut vas pour tableaux et toutes les plus récea 
traité avec lui. Elle eût obtenu, les nouveautés du commerce de peintures

aux prix de Montréal et Toronto.
W. A. A KNOCK, 

188 rue Sussex.

Pour la sommodité de “ Kin Beyond 
Sea, J. Moscript, Pye et Gie., (de la susditeCi pen sait-elle, moyennant 

g.osse somme, qu’il quittât Paris 
la France, qu’il s’en allât si loin 
qu’on n’entendit plus jamais 
parler de lui....

Naturellement Chupin était 
sorti de l’hôtel sans rien dire....

Les sinistres pressentiments 
exprimés par Martial, ajoutaient 
encore à l’épouvante de la jeune 
femme. Elle aussi, rien qu’au 
nom de Lacheneur, elle ne pou- 
vaits’oter l’idée qu’il soupçonnait 
quelque chose, et que, des bas 
fonds de la société où le retenait 
sa misère, il la guettait....

C’est alors que plus vivement 
que jamais elle désira retrouver 
l’enfant de Marie Anne.

O ïtre qu'elle se débarrasserait 
ainsi des obsessions de son ser­
ment violé, il lui semblait que 
cet enfant la protégerait peut- 
être un jour et qu’il serait.entre 
ses mains comme nn otage.

Mais où rencontrer un homme 
A ' on fier ? avec montures en fer ou en bois,

Se*mettant l’esprit à la torture, "S"'1*
elle Se souvint d’avoir entendu Fournitures pour intérieur des églises, 
autrefois son père parler d'un es- de d“'lff‘ge d’aPtèalMmaiil«ar'
pion dn nom de Chefteux, gar- ottaw», 16 Sept 1886-1». 
çon, prodigieusement adroit, di­
sait-il, et capable de tout, même 
d’no mêteté, quand on y mettait 
le pr x.

C’était nn de ces misérables 
comme il en grouille dans les 
bourbiers de la politique, aux 
époques troublées, un jeune 
mouchard dressé par Fouché, 
qui avait toute honte bue, qui 
avait servi et trahi tour à tour 
tons les partis, qui avait trafiqué 
de tout, et qui, en dernier lieu, 
avait été condamné pour faux et 
s’était évadé du bagne.

En 1815, Chefteux avait quitté 
ostensiblement la police, pour 
fonder un bureau de renseigne­
ments privé.,.

Après quelques informations,
Mme Blanche apprit que êet 
homme demeurait place Dau­
phine, et elle résolut de profiter 
de l'absence de son mari pour 
s’adresser à lui.

Un matin donc, elle s’habilla 
le plus simplement possible et, 
suivie de tante Médie, elle alla 
frapper à la porte de l’élève de 
Fouché.

Chefteux avait alors trente- 
quatre ans. C’était un petit hom­
me de taille moyenne, de mine 
inoffensive,"et qui affectait une 
continuelle bonne humeur.

Il fit entre r ses deux clientes 
dans un pelit salon fort propre­
ment meublé, et tout aussitôt 
Mme Blanche se mit à lut racon­
ter qu’elle était mariée et établie 
rue Saint-Denis, et qu’une de ses 
sœurs, qui venait de mourir, 
avait lait une faute, et qu’elle 
était prête aux plus grands sa­
crifices pour retrouver l’enfant 
de cette sœur, etc, etc , enfin, 
tout une histoire, qu’elle avait 
préparée, et qui était assez vrai­
semblable.

L’espion n’en crut pourtant 
pas nn mot, car, dès qu’elle eut 
achevé, il lui frappa familière­
ment sur l’épaule, en disant :

Bref, ,1a petite mère, nous 
avons fait nos farces avant le 
mariage..,.

une AS*1
1. Veritable (mettraitT Oltt r-llUUUI 

est le nende seeversin peer ls eotrison de tonte* le* r »•»*•, 
WNWIH. lalêrM, ■Itllura» de toute MpéCO.

Ce Tesiene excellent e nee efflcacite incomparable pour la guéri* 
4 e* Ta ■•en, Sxorolennnoee de chair. Abcès e Oenrirène. 

eiieee eue riiqci boüLIau la eiewAi vr* n COR r 
D#»6t général à PARIS, t, r du Orfirru et dan» toute* le* bonne» Thermal

I»», Pa Merle» y
“* *5/> (10)SUSSEX,

CHANTELOUF dealt ù Fer Emdlei de PtcMjee
LIGNE "COURTE

VA V. C. O. DACIER a ces médecines en dépôt à ta pharmacie, I. r i, r t. i
i fL’EAU Minérale St-LEON Approuvé 

fi'ir V.4.ad mie de 
i Métier itie

SUT*» Devient au Gmada la médecine 
la plus populaire. a*.Ottawa, Quebec

__ CT MONTERAI.._______

Il fl
v»de v-ijsrUe Attire témolrnnee Ira portent

Pictou, N.-ti., 19 août 1886 
F. Wtatt Frase», Bor.,

Agent Général pour l’Eau 8t-Léon, 
Nouvelle-Ecosse.

*8 toutes sortes Parish I pl-s I h
!« Tonique pa/

tmelltmce, fortifie tee 
épainAn par 1» maladie 

ou lue «sera.

U3UUD DM BR8

#3SIONS Cher monsieur,
Depuis trois ans, je souffrais'de la) dys 

pepsie et des bronches ; j'avais essayé 
maints remèdes prescrits par les meilleurs 
médecins, et rien n'avait fait eflet, quand 

conseilla d’essayer I’flAU ST-LE' iN. 
J’en fais usage depuis quelques mois, sui­
vant la prescription, et c’est le premier 
remède qui ait apporté quelque soulage­
ment aux indi 
dire. Je suis 
cette eau à toutes les personnes qui souf 
frent de dyspepsie et des bronches.

Avec res

4 JOL isee Ottawa.... 

Atr. à Montréal.- 

Arr. à Quéoec....

4 48 Autorisé 
par xjIrrité 

ministériel

JUB:
8 008 20 30
a.m. 
6 902 to 6 30; vVMONTREAL, P. Q.

Fonderies g Cloches
POUR EGLISES.

SEULES OU EN CARILLONS,

vin-
fortifie le* 

Estomac* délicate, 
augmente l’appétit, 

facilite la digeetion.

%* a
1000 Fooo

■ft.
n'ae

La Laisse Québec....

Laisse Montréal.

k t. spositions que je viens de 
heureux de recommander

flaires, ' 
i de visite, 
hèques, 

Billets,

S I 00 #iü ïomi«Arrive à Ottawa
pect, votre, etc.,
P. L. LbMAISTRE, 

Capitaine du vapeur Beaver.
D’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attachés aux trains de vitesse 

entre Ottawa et Montrée-
Médailles d’Or 

Expositions de Paris 
Sydney 

Melbourne

Traites,
Enveloppes!

J*. 3B. O. DUKTN, 
Seul Agent dans Ottawa,

198 et 900 Bue Dalheeele.
zi sept. 1886.

Connections à Québec pour Halifax, St. 
Jean et tous les points sur le Caiemin de 

Intercolonial.
Connections à Montréal avec les trains 
chemins de fer pour Portland, Boston, 

les points de la Nouvelle-Angle-

i V lentement eoitre
i'AMeli, 1« Cklirw, 
les Pertsi HmkN.

W* »■ t. f BEtÊ*19°r* l'iicôt' PARISiÎS,

Marchandises Sèches
ul^r"»qpt:r6.toLTio.1Ao7'mm,.t 4 Pmlles y? semaine-
Arrive d’Aylmer à 8.20 a.m., 11.08 a.m.,

s'mÂldll StMUHEHT BT OTTAWA WftlkfiF BfOS & Clé
16S RUE SPARKS.

terre.

Tapis, Taris, Etclacards,
Lettres funétairea,

terre ne ré-etc. PARFUMERIE OU MONDE ÊLÊQANT
DELETTREZ

64, 60, Rue Richer, 64, 66

9.08MAISON DE TAPIS CREATION PARIS NOUVELLED’OTTAWA. Laisse Ottawa 
Gare Union)..

Arr. à PrescotL.-. 9 45 a.m. 
Laisse Prescott.... 7 00 a.m. 
Arr. à Ottawa..—10 00 a.m.

2 00 p.m. 
4 05 p.m. 
2 05 p.m- 
4 10 p.m-

Connection par le bateau entre Prescott 
et Ogdensburg pour tous les trains,

La seule ligne directe pour New-York.

7 00 a.m. SANSAvant V- oins grand assortiment, les mell- 
4 A r-rs, et lQs plus bas prix en 

fait de
/AVOCATS

V ocpjSeia 
SUAVITÉ

Allez visiter leur STOCK de couvertes, 
couvre-pieds, lapis.fprelai t, Etc., Etc.

t'iàt irelarts, Rideaux,’let
ilaidoyer,

ffldavits,
Obposltions,

Fiat,
Inscription»

Uea eflhta sont livrée Immédiatement.

Ce magasin n’a rien à faire avec los au 
très établissements de ce genre à Ottawa.

Corniches, Pôles, Garni lu re» 
et Meubles de tonte sorte,

à la La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto
et l’Ouest, ouverte le 11 août 1864 : 
L’Express du jour quitte Ottawa à 12.35 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 9.50 pm
MAISON DE TAPIS D'OTTAWA

148 Une NPAKKN.

SHOOLBRËD et Oie;
cor» centration

du soir quiite Ottawa à 11.45 pm 
“ Arr. à Toronto à 8.30 am 

tte Toronto à 8 30 an 
à Ottawa à 5.00 pm 

du soir quitte Toronto à 8.00 pm 
“ Arr. à Ottawa à 4.38 am

Chars palais élégants sur les trains du 
jour. Chars dortoirs somptueux sur les 

trains du soir.
Connections à Smith’s Falla poui 

Brockville et le chemin de fer du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
ind Black River et ses nombreuses con 
nections pour le sud et l’est.

Ligne directe 
points à l’ouest, sud-ouest et nord-ouest.

Pour les billets, le prix du passage, les 
sièges dans le char-salon, la table de 
départ les trains pour le haut de l’Ottawa 
et toutes les autres stations locales et au­
tre. informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

49 RUE SPARKS 
D. McNICOLL 

Agent général des passagers.

etc

CHÊNE 0SMHEDIAEST-CE BIEN LE

“ New Williams ”
la machine à coudre dont on fait 
tant d’éloges et qui a assez de force 
pour coudre le cuirf 

Oui, car j’ai cousu TROIS DOU­
BLES DE CÏJIR avec, et je puis 
faire maintenant des OUVRAGES 
DELICATS tout aussi bien. 

Faites-en l’essai.

O* McDIARMID,
163, rue Sparks.

•* du Jour (juit
Ottawa vu.»., rxTRA.IT tfifl 

KA.TJ de TOIIÆTTE Kjyfl

POUDRE DE RIZ
cosuÉTia un, briuljuntink
HUILE, POMMADE, VINAIORET AIRES
La Parfumeiic 0SMHEDIÀ assure A

, BBS flDÈLBB pLIBNTS 
/4M4XJ? et &tatt,

CHEMIN DE FEDnces,
•ansports,

Protêts,
Dbllgttions, eto.

DEPOT* DA*S TOUTEë LIS PâlIUüPALBS PBAâM*fllia.
pour Chicago et tous les

Route de la Malle Royale, des Passagers 
et du Fret entre le Canada et la Grande 
Bretagne, ei Route directe entre l’Ouest 
et tous les points du bas du St-Laurent et 
de la Baie de Chaleurs, aussi le Nouveau- 
Brunswick, la Nouvelle-Ecosse, Vile du 
Prince Edouard, le Cap-Breion, Terre- 
neuve, les Bermudes et la Jamaïque.

Des nouveaux et élégants chars-palais 
gréés de buffet et chars-dortoirs font 
partie de chaque train-express.

Les passagers qui s’en vont en Angle­
terre ou sur le Continent européen peuvent 
prendre le paquebot de la malle chaque 
Samedi avant-midi à Halifax, en partant 
de Toronto Mercredi par le train de 8.30 
du matin.

Les expéditeurs de grains et de mar 
chandises trouveront au port d’Halifax 
toutes les commodités désirables pour 
l’embarquement de leurs effets.

Depuis des années, l’expérience a dé­
montré que l’intercolonial et les lignes de 
paquebots oui font le service entre Hali 
fax et Londres, Liverpool et Glasgow, 
aller et retour, constituent la voie la plus 
rapide entre le Canada et l'Angleterre 
pour le transport du Fret.

Toutes informations relatives 
taux de Iran 
peuvent être

«.RAPHAEL DE VASSONce b
Licencié en Droit

'■i Commissaires Rue du Chorche-Hlldl, 46/», â PARIS 
8E CHARGE DE SUIVRE TOUTES NÉGOCIATIONS 

Procès - Successions — Rentrées rie fonde 
Achat rie Créances a Recouvrements â forfait 

ÀdmlNlitratloB de Fortunes — Gérances de Propriétés 
TANT EN FRANCE QU'EN ALGÉRIE 

Pour references

imation, 
après jugement

J. E. PARKER,
Agent de Billet.

W. WHYTB

lui. s'adressera l’A dmmistratum 
du Journal.U "se tnt nn moment, puis, 

éclairé par un de ces rapides et 
éblouissants éclairs, qui parfois 
déchirent les ténèbres de l'ave­
nir :

'ente Sarimeadant-géalra
W.C vanhobnb,De Saisie,

De Vente,
«VIS aUX ENTREPRENEURS.Aux Inventeurs 

J. Cour soils & Cie.,
Seul je connais bien Jean La­

cheneur, reprit-il ; seul j’ai pu 
mesurer sa haine, et je sais qu’il 
ne rj, plus eue par l’espoir de se 
venger de nous.... Certes, nous 
sommes bien haut et il ett bien 
bas, n’importe ! Nous avons tout 
à craindre. Nos millions sont

RESORIERS
des soumissions cachetées et adressées au 
soussigné, avec la snseription, “Soumission 
pour Travaux du Havre de Midland," pour 
la construction de travaux à Midland, 
Comté Simcoe, Ontario, suivant; le plan 
et le devis que l’on pourra voir sur demande 
chez M. le préfet de Midland, au bureau de 
l’Ingénieur résidant de la Division Midland 
du chemin de fer Grand Tronc, a Peterboro 
et an bureau du Ministère des T

ffXjpMos.PHAti

mm
, i

Sollicstcms de Brevets <f Invents/* 
Dessins de Fabrique, Marques 

d* Commerce et de Boit 
Agences et Correspondant» aux Etat» 

Dois, en Angleterre et en France.

itique d'elecleur».

•Alimentation.  ̂Rationnelle
■ÈRES - ENFANTS - NOURRICES -CINVALESCEITI 

fir l'iuge de li l’honplsatlne I-'alibrea 
PARIS, 6. ,

Dépôt» dtn» toute»

T Pu-comme un rempart autour de 
nous, c’est vrai, mais il saura 
s’ouvrir une brèche. Et les plus 
minutieuses précautions ne nous 
sauveront pas : un moment vien­
dra quand même où nos défian­
ces s’assoupiront, tandis que sa 
haine veillera toujours. Qn’en- 
treprendi a-t-il, je n’en sais rien, 
mais ce sera terrible. Souvenez- 
vous de mes patoles, Blanche, si 
le malheur entre dans notre mai­
son, c'est que Jean Lacheneur 
lui anra ouvert la porte...

Tante Médie et sa nièce étaient 
trop bouleversées pour articuler 
seulement une parole, et pen­
dant cinq minutes on. n’entendit 
que le pas de Martial qni arpen­
tait le ealon.

Enfin il s’arrêta devant sa 
femme.

Je viens d’envoyer chercher

biles, à Ottawa, on l'on pourra obtenir des 
formules de soumission imprimées.

Les soumissionnaires sont priée de faire 
un examen personnel de la nature des tra­
vaux à faire ainsi qne de la localité ou les 
travaux roivent être faite. Les soumis­
sionnaires devront se rappeler que les sou- 

estons doivent être faites strictement 
conformes aux formules imprimées, et 
signées par les soumissionnaires mêmes.

LH devra envoyer avec la soumission un 
chèque de banque “accepté” fait nsvable k 
l’ordre de VHonorable Ministre des Travaux 
Publics pour la somme de $1,000. Ce chè­
que sera confisqué si le soumissionnai/ e refu­
se de signer le contrat sur demande de ce 
faire, eu s’il ne le remplit pas intégralement 
ci la soumission n’est pas acceptée le chèque 
sera remis an soumissionnaire.

Le Ministère ne s’engage pas d’accepter 
la pins basse ni aucune des soumissions.

Par ordre,

sport de fret et de passagers 
obtenues en s’adressant à 

E. KING, Agent de billets, 
No. 27, rue Sparks, Ottawa 

ROBERT B. MOODIB,
Agent pour les passagers et le fret d» 

l’Ouest, 93 bloc Rjssin, rue York, 
Toronto.

J. COÜRSOLLE & Cie.,
Chambre Victoria, 

vis-à-r1 • bnrn.au des Brevets,
OTTAWA, ü*v

PAPIER Avenue Victoria 
le» bonne» Pharm

is T ’S R T *• “ !*■*•■ OUBLIE* 
Il nul en d'apprendre ma Livra

jugé, remplacé. 1 fran* m timbre»-poste. 
B’ad-àl. rikèé CHZVAUTY, udn an»- 
ikreltiUir^àLotrdss (Haafas-Pjréeêas) tacs.

t P.—Balte 88 
U Fév 1883 mi

D. POTTINGBR,
Burin tendant général(A suivie ûSBureau lu chemin de fer,

Moncton. N. B.. 1er Dec , 1886 'a

rf." a "ASTHME
POUDRE CLE R Y—nmd partout.

fée par la Pont 
toute spéciale al

Tentes les personnes nerveuses ne de­
vraient pas manquer d’Eao Ht-Léon, le 
meilleur remède.

BUirar, seul agent.
Vente à l’Encan !

Son- venons de recevoir le 
l>inn bel assortiment 

toiles peintes et dereee 
ponr feuetres qui ait 

|» nais ete Importe en Canada

Tons les soirs a 7 heures,
CHEZ Thomas Leblanc,

TAILLEUR
Attention

Le Quinium LaBarraque est un 
vin qui fortifie les personnes épui­
sées par la maladie. Il agit mer­
veilleusement sur les estomacs dé 
licats en augmentant l’appétit et 
facilitant la digestion.

NTS: A. B. MACDONALD,
vient d’ouvrir une boutique de 
tailleur au Nos. 537 et 539, au ma­
gasin de M. A. U. Richard, 
Sussex.

Toutes commandes exécutées 
avec promptitude et coupe ga­
rantie.

N. B.- bardes fines une spécia-

A. GOBIIL, 
Secrétaire.

, p»r an, O.0C 
iebd., do J) (g)

in varia bleiseoj

Salle d’Enean, Ho. 111 rue Bldean, 
Block Birkett.

Hardes faites, Chapeaux, Jerseys pour 
Dames, Livres, Montres, Horloges, Coutel­
leries, Argenterie?, Harnais, Meubles de 
toutes sortes, Poêles à bois et à charbon, 
Lampe», Cadres, Gravure», etc., etc.

JACOB ERRATT Ministère des Travaux Publie», ) 
Ottawa, 39 Dee. IBM. j rue!

-l’nltee r 
RIA. C’ait la meilleure pern- 
made centre In ehnte de» 
cheveux et la Calvitie. Ee 
vente ch es <X O. DICICB,

i nets VAl.lMAGASIN PALAIS DE MEUBLES
38 BCE BIDEiC.

N. B.—Voyez le» échantillon» de 
ce» toile» dan» ma vitrine1

A. B. Macdonald,
Bncanteu».

Von» ponves toajoara.avoir de beaaee 
aarekandlee» A melllear marché qne

Ottawa, 21 octobre 188»—3m 11 té.
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